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AVERTISSEMENT. 

Na: déja donné au public une Relation 
aflez exaéte de l'Expédition que les Fran- 
çois ont faite depuis peu fur les coftes du 

Brefil; mais comme en la donnant, on s’eft abfolu- 
ment borné au détail de l'action ; fansrapporterce 
qui en caradtérife plus précifément la grandeut 8 
Pimportance, & ce qui en doit rendre le fuccès 
plus intéreffant; on a cru devoir y fappléer par le 
recüieil des Pieces que l’on trouvera ici; & on ofe 
fe flater que ce morceau d'hiftoirc fera favorable- 
ment mans 

M. du Clerc, Commandant une Efcadrede Vaif 
faux du Roy, avoit formé en 171 0. lemême pro- 
jet que M: du Guay Troüin vient d'exécuter fiheu- 
reufement; mais fa deftinée fut bien différente. Il 
mit pied à terre avec près de 800. hommes, livra 
une infinité de petits combats, & pénétra enfin après 
des efforts incroyables dans la Ville même de Rio- 

  

Janéiro ; mais il y fut accablé par lamultitude ; une 
partie de fon monde y fut tuée, l'autre fac obligée 
de fe rendre; & ce qui échapa pour lors au fer & 
au feu ; a prefque entiérement péri pendant unean- 
néc de prifon, foit par les embufches patticuliéres 
qu'on leur tendoit à tout moment, foit par l'extré- 
me mifére qu'on leur faifoit fouffrir. 

Le 
&ij  



AVERTISSEMENT. 

Ccite premiére tentative rendoit afleurément la 
feconde plus difficile, 8 par la connoiffance qu’elle 
nous donnoit du peril, & par lanouvelle confian- 
ce qu'elle infpiroitaux ennemis : Cependant on con- 
çoit aifémentde quelleconfquenceileftoit de, van- 
ger fur eux le malheur de M. du Clerc, pour ren- 
dre aux armes du Roy leur jufteréputation. C'eftce 
qui a déterminé à donner d’abord la Relation de la 
prenriére entreprife, telle que l'envoya dans le temps 
un des principaux Officiers de l'Efcadre que com- 
mandoit M. du Clerc. On a mis enfuite un plan 
de Rio-Janéiro , levé für les lieux avec toute l’exa- 
&itude pofible ; & gravé ici avec beaucoup de foin. 

Il eft neceflaire non feulement à l'intelligence de l'af: 
faire de M. du Clerc; mais encore à celle de M. du 
Guay Troiin; & on fera fouvent obligé d'y avoir 
recours dans Ja leéture de lune & de l'autre Rela- 
tion. Celle de l'expédition de M. du Guay Troïin 
vient immédiatement après le plan de Rio-Janéiro. 
C'eft lui-même qui parle, & qui fe fait un plaifir 

de: rendre un compte public de ce qu'il vient de faire 
pour la gloire dela Nation. On trouvera dans cette 
nouvelle Relation bien des circonftances -obmifes 
dans les précédentes, & particuliérement la Lettre 
que M: du Guay/Troüinécriviten arrivant au Gou< 
verneur de Rio-Janéiro, & la réponfe que ce Gou- 
verneur lui fit. Enfin on a jugé à propos de ter- 
miner ce recit-par un eftat fidele des Vaifleaux & 

  

    
      
    
    
    
    
    

                                

   

  

    

    

  



  

AN Æ RATS SE MAE N'T. 
des Troupes employées à cette entreprife ; car com- 
me il n'y a point d'Officiers qui ne sy foit extré- 

mement diftingué : il étoit au moins jufte de les nom- 
mer, s’il n'étoit pas pofible de.leur donner à tous 
en particulier les loïianges qu’ils méritent. : 

Peut-être fouhaiteroit-on encore de trouver ici 
une notion plus particuliére du Brefil & de Rio- 
Janéiro, que celle. qu’en donnent les Relations, où 
tout cit reduic à la fimple intelligence des faits qui 
y font apportez. Les differentes hiftoires que nous 
avons de ce pays-Rà, femblent naturellement dif 
penfer d'en mettre davantage; mais quoiqu'il en 
{oit. il fuffira toûjours de dire pour ceux qui les 
ont moins préfentes, & qui. ne veulent pas fe don- 
ner la peine d'aller encore les confulter ; que le 
Brefil eft une des plus confidérables partie de l'Amé- 
rique; tant pour fa grandeur ,& pour fa fertilité, 
que pour le grand nombre de belles riviéres qui l'ar- 
rofent , & pour la quantité de bons ports qui fe fur 
fes côtes. Il confifte dans cette portion de l Améri- 
que méridionale qui eft la plus avancée vers lO- 
rient & l'Europe, Les Portugais furent les premiers 
quien firent la découverte par le moyen d’Alvarez 
Capral qui y fut pouffé par une tempête en 1$or. 
Americ Vefpuce , qui a donné fon nom à l'Amé- 
rique, le découvrit depuis plus particuliérement. 11 
fut d’abord nommé LTene de fainte Croix; mais 
on l'appella depuis Bref], à caule de la grande quan- 

ä ii 

“>



AVERTISSEMENT. 
tité de bois rouge de ce nom qu’on y trouve. Ce 
pays s'étend depuis la riviére des Amazonnes au: 
Nord, jufqu’à celle de la Plate au Sud. Les Portu- 
gais n’en pofledent proprement que les coftes; le mi- 
lieu eftencore occupé par un grand nombre de Na- 
tions des naturels du pays qui nous font la plûpartin- 
conniies,&qui n’oublient rien pour la défen£e de leur 
liberté. Ce que les Portugais occupent dans le Brefil 
eftdivifé en Provinces;ouGouvernemens qu'ilsnom- 
ment Capitanies. Il y en a treize, & celle de Rio- 
Janéiro eft une des plus confidérables; elle tire fon: 
nom de la riviére de Janéiro qui la traverfe : Elle 
s'étend entre la CGapiranie du faint Efptit au Nord; 
celle de faint Vincent au Sud, & la mer du Brefib 
au Levant. Elle eft tres-peuplée, fes Villes & fes 
Coftes font bien fortifices , &' outre cela les Portu- 
gais y entretiennent ‘toûjours ‘uni gros corps"de: 
Troupes, . 4 

 



LL LR 
Æ CRIT E par.ur Officier de LEfcadre 
2 commandée par Monfieur du Clerc. 

A la Martinique le.23. de Novembre 1710: 

OUS ferés furpris ; Monfieur. , d'apprendre ‘d'auffr 
triftes nouvelles que cellesque j’ai.à vous, mander, En 
arrivant ici, on nous dit qu'il y ayoit trois, Navires 
fous voile, qui alloienepartir pour France , je.me de- 

-pêchay de vous informer du ne Qui nous étoit arrivé à 
Kio-Janeiro , & n'ayant pas le tems de vous en donner aucun 
détail; je promis de vous.le faire par la premiere occafon, Nous 
avons. Hp Mr..du Clercqui.eft refté Prifonnier, à, Rio-Ja- 
-neiro avec 750. hommes , qui,étoient: defcendus avec. Ju 5. la 
plus grande partie a .eflé.ruée ou bleffée ;:& de tous ceux. qui 
ont mis pied à terre ; il ne s’eft fauvé qu’un Negre qui fervoic 
Mr. du Clerc. Je ne vous. pererai qu'en gros de nôtre route ; le 
-premier atterage fur aux [les du, Cap-verd où nous. fimes de l'eau, 
du. bois &. quelques, rafraichifflemens dontnous savions befoin., 
“ayant déja plufeurs malades: de-là nousallâmes à la Trinitéoù 
l'on conitruific des Chaloupes Carcafhiéres ,ce qui fur fair en-huit 
jours. Nous. continuâmes nôtre route droit à RiozJaneiro, d'où 
nous n'étions éloignés que de 180. lieuës,, On n'a jamais vi de 
traverfée plusheureufe.que la nôtre ; tout, mbloiesander nos  



2 
äelfeins , lesvents & la belle faifon nous favorifoient, quand tout 
&'un coup la fortune changea. Nous ne pouvions, ce femble!, 
jamais trouver un tems plus propre à reuflir dans nôtre entre- 

rife. que cette année-ci; les Habitans de Rio-Janeiro avoient 
Fe obligés d'envoyer une grande partie de leurs Troupes aux 
Mines, où ils avoient la Guerre contre les Poloffes ; circonftance 
Qui nous auroit répondu du faccés , file Païs n'étoit pas auffi 
peuplé qu'il l'eft, & la Ville auf bien gardée. ; 

us arrivâmes devant Rio-Janciro Îe 16. d’Aouft , nous aper- 
çüûmes la terre fur les dix heures du matin d'un peu loin: ce 
qui fut caufe que Mr. du Clerc n’entra pas dans la Riviere le 
même jour,& qu'il refolur de moüiller au large en attendant 
le lendemain matin # danscet intervale les Habitans. acheverent 
de garnir leurs Forts d'hommes & de munitions , car ils fçavoient 
nôtre arrivée. 

Le vent n'étant venu qu'à une heure , on apareilla les Na- 
vires5 comme nous étions à une portée de Canon du Fort , le 

vent vint à calmer tour plat : Dans la crainte qu’eut Mr. du Clerc 
d'être expofé mal-à-propos au feu du Fore, il fie mouiller. Fran 
à l’Ancre, on eur le tems d'examinerles Forts qui parurent en 
fort bon état, le calme ayant continué, les Habitans fe muni- 
rent de plus en plus : Ces circonftances firent changer de ba- 
‘terié à Mr. du Clerc, mais non pas de deffein. Il fur doncre- 
“folu'que l'on iroit à l'Mle-grande , éloignée de Rio-Janeiro de 
34. licués, pour y mettre à terre les malades & faire de l'eau+ 
D'abord que nous y'fumes, Mr. du Clerc difpofa toutes chofes 
pour fe rendre à Rio-Janeiro par terre ; pendant nôtre fejour, 
‘quatre Negres vinrent fe rendre à bord , qui propoferent à Mr. 
4 Clére de lé conduire à Rio-Janeiro par un chemin fort aifé, 
J'endtoir où'il deféendroit fes Troupes n'étant éloigné de la Ville 
que de trois lieuës. Mr. du Clerc eftimant qu'en temporifant un 
peu, l'épouvante qu’il avoir donnée à la Ville fe difliperoït , & 

i’étant moins pourvûé de monde , il pourroit aifemenc s’en ren- 
re seit: donna ordre à Mr. Bigot & à Mr. Begon de fe te- 

«mir prèts at 6. denSeptembre . embarquer toutes les trou- 
oi es des autres Navirés:qu'il' laïlloit à l’Ifle-grande , excepté le 

re qu'il emmena avec luy. 
Le 6. de Septembre érant venu , il mit à a voile, ce qui s’eft 

pe dépuis fon départ nous a été connu par une Relation de 
2 Mauelere Major de l'Efcadre, dont voici-la copie.  
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RELATION 
De ce qui sel paflé à Rio-laneiro, Ville 

capitale de la Cole du. Brel, [ur 
laquelle M. du Clerc avoit fair 

Ane entreprife en 1710. 

L n’eft pas poflible dans la firuation où nous fommes ; de 
faire une jufte Relation des morts & bleffés qu'il. y a eu dans 

cette rencontre, étant difperfés en differents endroits, je met- 
trai fculement ceux qui fontvenus à ma connoiflance. Lerefte elk 
en petit nombre ; & il fuflira de dire pour le prefent que Mr. du 
Clerc mit-pied à terre à un endroit qu'on appelle Oretiba à 
douze lieuës de Rio-Janeiro , aprés l’avoir tentée en plufieurs en- 
droits le long de la Côte, beaucoup plus prés de la Ville; mais 
ayant trouvé le débarquement inacceffble, il fut obligé de def. 
cendre audit lieu d’Oretiba, oil mit à terre fepe cens dix hom- 
mes ,ilkmarcha pendant quatre jours ; couchant tous les foirs dans 
de bonnes habitations ; où il y avoit des bœufs & d’autresvi- 
vres pour rafraîchir fes Troupes, fans avoir eulpendant lefdirs 
quatre jours’ que trois Gardes dela Marine bleffés , qui tom+ 
berent dans une embufcade à une lieuë de la Ville, le cinquié- 
me jour 19. Septembre 1710: À la pointe du jour Mr. du Clere 

Aï   

 



4 
fe difpofa pour marcher À la Ville, dont il n'’étoit qu'à trois 
quarts de lieuës, il fit crois bataillons de fes Troupes, & mic à 
la tête de chacun une compagnie de Grenadiers ,outre cela il y 
avoit encore à la tête un detachement de Gardes de la Mari- 
ne & de Volontaires , qui compofoient environ trente-deux hom- 
mes, commandés par les Srs. Dr & Depréfontaine. Dans 
cét ordre Mr. du Clerc marcha toûjours en bataille par-tout 
où le terrain le permit, & étant arrivé au débouchement d'un 
chemin où un gros corps des Ennemis l'attendoit ; il mic promp. 
tement fon monde en bataille, & envoya deux compagnies de 
Grenadiers fur une hauteur de fa droite, où il y avoit une Cha- 
pelle que les Ennemis occupoient ;, ce pofte fut enlevé par nos 
Grenadiers le fieur d’Iramberi Capitaine des Grenadiers y fut 
tué, les Ennemis y. firent une vigoureufe refiftance, le refte des 
Troupes marcha dansle bas en bon ordre, & s'étant choqué avec 
les Ennemis que commandoit un meftre de Camp, brave hom- 
me; & d'experience , le combat fût des plus vifs ; & le meftre 
de Camp, qui étoit Frere du Gouverneur General de cette Ville, 
ayant été tué, nous enfonçâmes les Ennemis, & nous gagnâ- 
mes jufques À l'entrée de la Ville où il y avoit du monde de tous 
côtés qui faifoit un feu perpetuel. Les fieurs de Ruis, & de la 
Sauffaye, de Conteneuil & Dufay furent bleffés dans cette oc- 
cafon. Mr. du Clerc perça toûjours & entra dans la Ville, tou- 
ces les maifons & ruës étoient pleines de monde qni tiroit conti- 
nuellement; tout cela n'empêcha pas Mr. du Clerc à la tête des 
Troupes de fuivre fon chemin, quoi-qu’à côté de luy il tombât 
à tout moment des Officiers & Soldats morts ou bleffés. Il ferendit 
énfin à la place d'armes vis-à-vislesCarmes où ils’arrêta pour met- 
tre fes Troupes en bataille ; mais toutes les maifons qui avoienc 
veuë l'incommodoient fi fort , qu'il voulût paffer plus avant pour 
s'emparer d’une hauteur au bord du nord de la Ville où eft fitué 
le: Couvent des Benediétins , dans lequel il auroit eté hors d’in- 
fulte & en état d'attaquer , & fe retirer par mer red il auroic 
voulü. Il tenta pour cet effet de paller outre , fe mettant à la 
tête des Troupes , prenant même pour obliger les Soldats à le 
fuivre un Drapeau qui étoit tombé trois fois couvert de fang , par 
la mort ou les bleffures de trois Officiers qui le portoient, & que 
le fieur de la Rigaudiere prit, afin que Mr. du Clerc ordon- 
nât & animât les Troupes. Le fieur de Ja Rigaudiere fût prefque 
auffi-tôt bleffé, & le feu étoit fi violent ; que tous les Officiers   
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& Sergents qui gagnoient la tête étoient d’abord tués ou bleffés ; 
ce qui rebutoit beaucoup le refte, Eos par Mr. du 
Clerc & fix ou fept Officiers ; qui donnerent dans cette-occa- 
fion des marques d'un courage à toute épreuve. La repugnan- 
ce du foldat meritoit attention, & Mr. du Clerc fe laïfla aller 
aux clameurs communes, qu'il falloit attaquer une maifon fur 
le bord de la mer où il y avoit cinq piéces de Canon bien gar- 
dées. Cependant comme cela étoir du gout du Soldat , elle für 
bien-tôrenlevée; le Sieur BoifronGarde-Marine monta le premier 
malgré le feu des Ennemis ; le fieur Dufault étoit prêt à monter 
aufli, fecondé par des Grenadiers. Ils entrerent tandis que les 
fieurs du Clerc & la Rigaudiere enfonçoient une porte de la- 
dite maifon ; comme il y avoit derriere cette porte un Canon qui 
e paroïfloit point ; les Ennemis le tirerent , ce qui fit ouvrir 
la porte fans bleffer ny les fieurs du Clerc ; ny la Rigaudiere , 
qui entrans fuivis de quelques Grenadiers , trouverent les En- 
pemis en face l'épée à la main.. Comme Mr. du Clerc n'avoir 
aucun arme que fon épée, qu'il étoit des premiers & forcé par 
PEnnemi, il prit promprement le fufil d'un Soldat qui étoir der- 
riere luy, & avec la bayonnetre qui étoit au bout ; il s’ouvrit 
un pañlage, il fit plufeurs prifonniers ; le refte fe fauva par-def- 
fus le toiét de la maifon, & par une porte qui donnoit fur une 
autre ruë ; lorfqu’il fût dans cette mailon, il fe fervit du Canon 
qui y éroit pour tirer fur les Vaifleaux , & fur les endroits où il 
ouvoit donner, cela donna le rems à fon. monde de prendre 
Eee car il étoit deux heures aprés midi, &, lon combatroit 
depuis huit heures du matin. Une petite Ifle vis-à-vis la Ville 
s'étant aperceuë que Mr. du Clerc étoit maître de ce polte, fit 
jouer fon Canon fur cette maifon qui l'incommodoit beaucoup 
par les éclats qui tomboient derous côtés. Alors Mr. du Clerc 
ordonna au fieur Dufaule qui étoit l’ancien aprés lui, deluiren- 
dre compte de l’êtat des Troupes & de leurs munitions, ce qu'il 
fic; & dicà Mr. du Clerc , que plus du tiers des Soldats étoient 
tués bleflés ; mais Mr. du Glera ne defefperanr pas avec ce qui 
lui reftoit,de venir à bout de fon deffein, & fe difpofant à for- 
tir de ce Pofte pour en aller occuper un plus avantageux, fût 
averti que les Ennemis lavoient affiegé de toutes parts , qu'il 
ne pouvoit fortir fans leur pas fur le ventre ; ce qui,n’éroit 
pas poliible, étant au nombre de huit mille hommes, il fitlui- 
même la reveuë de fes Officiers, & ne trouva que feprOfficiers  



. 6 
avec lui, le refte ayant été tué ou bleflé, auffi bien que les Gar+ 
des-Marines , à la referve de quatre ou cinq. 

Sur ces entrefaites , le Gouverneur General de la Ville en 
voya un Pere blanc avec lAumônier de Mr. du Clerc qui avoit 
été pris, pour lui offrir bon quartier s'il vouloit fe rendre. 
Mr. du Clerc fit réponfe par le même Religieux , qu'iln’étoit poinc 
du tout de cér avis, & qu'il fçauroit bien fortir par où il étoiten- 
tré. Le Gouverneur General fi fit dire qu'il feroit mettre le feu 
à la maifon; Mr. du Clerc repliqua qu'il feroit de fon mieux 
our l'empêcher. 11 fe ficalors une treve de part & d'autre, & 

Fe les differentes propofñtions que luy faifoient les Officiers des. 
Ennemis, il jugea à propos d'envoyer le fieur Mauclerc pour: 
parler au General, & pour examiner autant qu’il le pour 
roit le nombre des Ennemis ; & de lui demander par capitula- 
tion que lui & tout fon monde püt fans empêchement retourner 
à fes Vaifleaux ; ce qu'il ne voulut point accorder , n'offrant 
que de les recevoir comme prifonniers ÿ mais qu'il n’y auroit 
point de prifon pour les Officiers , & que les Soldats feroienc 
ardés dans des Fortereffes où maifons. Le Sieur Mauclerc étant 
e retour , on renvoya l'Otage, & ayant raporté la réponfe du 

General, & le nombre de leurs gens à vüé de Païs ; Mr. du 
Clerc trouvant cette condition trop dure, refolut fur le champ 
de fe faire un paflage , la bayonnette au bout du fufil, & de 
perir plutôt que d'accepter ce party. Le Sr. de Belamy Com 
miflaire, & le Sr. du Saulc lui Herr c'étoit rifquer 
le tout pour le tout ; & qu'il ne lui reftoit plus que fepr Officiers 
en état de le feconder , fur quoy les ayant fait aflembler & pris 
leurs avis , ils opinerent tous de fe rendre , pour fauver le refte 
des Troupes du Roy, aux conditions offertes , & que par les. 
pre Vaiffeaux ils feroient envoyés à Lifbonne pour y être 
changés. 

il aifé de voir par le nombre d’Officiers tués & bleflés, 
que l'occafon à été vive, & que les Officiers & Gardes-Marines, 
y ont non-feulement rempli leur devoir , maisencore fair des 
attions incroyables. Mr. du Clerc a eû huic coups de fufl dans 
fes habits, fans être blefé.  
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qui ne font point 
bleffés. 

MESSIEURS , 
Du Clerc, 

Belamy. 

Du Sault. 

Depons. 

Lavaux. 

Mauclerc, 

Marthou. 

Dupeyras 

Dujarrié, 

Courcy. 

Bertouville, 

La Rivagerie. 

Defclufeau. 

Defchafaux. 

bles 

MESSIEURS, 

De Ruis, 

Du Fay Diffoudun, 

La Saufaye, 

Conteneüil. 

S. Michel. 

Boifvert, 

Prefontaine, 

Des Effards, 
Magnemara, 

Linard, 

Defpannes. k 

La Rigaudiere 

Baifron, 

Coigny. 

morts, qui font venus 
à ma connoiflance. 

© MESSIEURS, 

De Pareville 

D'Irombery. 

Proiffi. 

Tarifnar. 

Varaife. 

De Rilly. 
Miraillet, 

La Gautraye. 

Gardes- Marines faifant corps. 

Chafteluts. 

Defquerac, 

Petit-Fief. 

Depons de Vilaine, 

Toled. 

Villedon. 
Grand-Champ. 
De Pradelle. 
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La Caillandiere, 

De Laval. 

Daffigny. 

Du Rivaux. 

» Desfontaine. 

 Ramefay: 

La Mefanchere, 

Marin. ? 

De Chandolan, 
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RELATION 
De ce qui s'ef palle pendant la Campagne 

de Rio-yanciro, faite par une Efcadre 

des Vaiffeaux du Roy, commandée par 
Monjieur du Guay-Trouin, eh 1711. 

E mis À la voile des Rades de la Rochelle le neuviéme de 
mois de Juin avec l'Efcadre que le Roia bien voulu me confier 

& deuxVaifleaux de Saint Malo, le Chancelier & leGlorieux, dans 
le deffein d’aller tenter la conquête du Rio-Janeiro place impor- 

tante à la Côte du Brefl, où Mr. du Clerc & 800. Soldats de 
la Marine avoientété pris ou taillés en pieces Pannée precedente; 

je fus obligé de laiffer aux Rades de la Rochelle la fregate PAi- 
le , qui avoit befoin d’un fouflage pour être en état de tenir la 
er ; & je luidonnai ordre de fe rendre à St Vincent, l’une 

des Ifles du Cap Vert, que j'avois choifi pour Rendés-vous, où 

je devois, fuivant tous les memoires, faire avec facilité de l'eau 
& trouver des rafraichiffements. 

Le vingeuniéme je fis une petite prife Angloife, fortant de 
Lifbonne à vuide, que je jugeai propre à fervir à la fuite de 
l'Efcadre, 

Le deuxiéme du mois de Juillet, je moüillai àl'IfledeS. Vin. 

cent, où la fregate l'Aigle vint me rejoindre ; je crouvai beau 
B  
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coup de difficulté à y faire de l'eau, par rapport à la fechereffe 

ui regnoit depuis long-tems , & au peu d'apparence d'y trouver 
de rafraichifflemens; de maniere que je remis À la voile le fix 
avec le feul avantage d'avoir mis les troupes à terre, pour leur 
faire connoître le rang & l'ordre qu'elles devoient obferver en 
cas de defcente. 

L'onziéme du mois d'Aouft je paffai la Ligne , après avoir ef- 
fuyé plus d'an mois de vent contraire fi frais, que plufieurs 
Vaiffleaux demâterent de leur mât de hune. 

Le 19. j'eus connoiffance de l'Ifle de l'Afcenfion , & le 27. 
me trouvant à la hauteur de la Baye de tous les Saints ; j’affem- 
blai un confeil, dans lequel je propofai d’y aller prendre ou brû- 
ler ce qui s'y trouveroit de vaïfleaux avant de nous rendre à 
Rio-Janeiro ; je me fis pour cet effet rendre compte de l'état des 
Equipages & de l’eau qui reftoit dans chaque Vaiffeau de l'Ef- 
cadre : il sen trouva fi peu, qu'à peine fufifoir-elle pour 
nous conduire au lieu de nôtre deftination; enforte que pour ne 
pas s’expofer à des évenemens fâcheux , il fut refolu , qu'on fe 
rendroit direétement à Rio- Janeiro. 

L'onziéme de Septembre on trouva fonds, fans avoir cepen- 
dant connoiffance de terre, je fis mes remarques là-deffus & fur 
la hauteur que l'on avoit obfervée ; aprés quoi profitant d’un 
vent frais qui s'éleva à l’entrée de Ja nuit, je fis forcer de voi- 

PE le à toute l'Efcadre malgré la Brume & le mauvais tems ; & je 
me trouvai à la pointe du jour ss à l’ouvert de Rio-Ja- 
neiro. Il étoit aifé de voir que le fuccès de certe entreprife de 
endoit abfolument de ne pas donner aux Ennemis le tems de 

le reconnoître : ainfi fans m'arrêter un feul moment à envoyer 
à bord des Vaiffeaux les ordres que chacun devoitobferver en 
entrant, j'ordonnai à Mr. le Chevalier de Courferac, qui con- 
noiffoit l'entrée de fe mettre à la tête de l'Efcadre ; à Meffieurs 
le Chevalier de Gouyon & le Chevalier de Beauve de marcher 
immediatement après ; & je les fuivis moi-même, étant alors dans 
la fituation convenable pour voir ce qui fe pafloit de la tête à la 
queuë & de pouvoir y donner ordre; jefis en même tems fignalà 
Meflieurs de la Jaille , de la Moinerie Miniac, de la Cité , Da- 
nyeau, Defchenaye-lefer, le Chevalier de Bois de la Motte , de 
Kerquelin, Rogou , Pradelle , Daniel , du Rocher - Danyeau 
& la Perche ;, de marcher les uns après les autres fuivant le 
rang & la force de leur Vaifleau , ce qu'ils executerent avec tant   
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11 
de regularité, que fe ne puis affés loüer leur valeur & leur bon- 

© ne conduite ; je n'en excepte pas même les Maîtres des deux Tra- 
verfers & de la Prife Angloife, qui efluyerent le feu de toutes 
les bateries fans changer de route, tanc il eft vray, que le bon 

exemple eft capable de produire des effets extraordinaires, 
Monfeur le Chevalier de Courferac, s’eft acquis une gloire 

particuliere dans cette aétion par la bonne manœuvre qu'il a faite 

& la fierté avec laquelle il nous a montré le chemin. Ce fut dans 
cet endroit que nous forçames l'entrée du Port , deffendu par 
une prodigieufe quantité d'artillerie , & par quatre Vaiffeaux 

de Guerre de 56. à 74. Canons, & trois Fregates de 36. à 40. 

commandés par Gafpart De la Côte , General de la Flote, que le 

Roi de Portugal avoit envoyé exprès avec des troupes pour la def- 
fenfe de certe Place. Ces quatreVaifleaux après une canonade affez 

médiocre, nous voyant manœavrer pour les aller aborder ,cou- 

erent leurs cables , & furent \s’échoüer fous les batteries de la 
Vite. Nous eûmes dans cette aétion environ 300. hommes'hors 
de combat, & j'ai erû que pour en bien juger, il étoit neceflaire 

d'ajouter icy un état de la Ville & Baye de Rio-Janciro , de fes 

forterefles & de la firuation de fon entrée. 
La Baye de Rio-Janeiro eft fermée par un goulet beaucoup 

ph éroit que celui de Bret ; elle eftdeffenduë du côté de ftri- 
rt par le Fort de Sainte Croix , garni de 44. pieces de Ca- 

nons de tout calibre , depuis 48. livres de balles jufqu'à 8. d’une 
autre batterie de 6. pieces qui eft en dehors de ce Fort , & du 

côté de bas-bort par le Fort de Saint Jean, & 2. autres batteries où 

ily a 48. pieces de gros canons, qui croifent l'entrée, au milieu 
de laquelle fe trouve une Ifle ou gros Rocher qui peut avoir 80. 
ou 100. braffes de longueur. 

En dedans de l'entrée à ftribort, l’on trouve une batterie nom- 

mée Nôtre-Dame de bon voyage , qui eft fur une montagne 
inacceflible, où il y à 100. pieces de canons de 18. & 14. qui 

£e croifent avec le Fort de le de Vilgagnon qui eft à bas-bort 

.où il ya 20. pieces du même calibre qui battent l'entrée de la 

Baye. 
n avant de ce dernier Fort, & en dedans de celui de Saint 

Jean, eft un Fort nommé Saint Theodofe, de 16. pieces de ca- 

ons, qui bat la plage qui eft du côté de la carioque ; au mi- 

lieu de laquelle les Portugais ont encore bâti une efpece de de- 

mi-lune. 
Bij  
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QE on à depaifé toutes ces Batteries & tous ces Forts, l'or 

voit l'Ifle des Chevresou Cobrace, qui n’eft qu'à portée de fus 
fil de la Ville du côté des Benediétins , où il y à un petit Fort 
à 4. Baftions avec 8. pieces de canon , & fur un plateau qui eft 
au bas de l'Ile, une batterie de 4. pieces qui bar le côté dela 
mer, & fe croife avec le Fort de la Mifericorde. Il y a encore 
d’autres batteries de l’autre côté de la Rade dont je n'ai pà fça= 
voir le nom; ce qu'il y a de certain ; c'eft que jamais Païs n’a 
été fi retranché, & bien qu'il n’y a pas un feul endroit où les 
Portugais ayent crû que l’on pouvoiefaire defcente, où ils n’ayent 
remué la terre , abbatu des arbres, & mis ducanon. 

A l'égard de la Baye, l'on ne peutgueresen trouver une plus 
belle, plus pie > ni plus commode; le motillage y eft parfai- 
ment bon, le vent & la mer n'y entrent prefque jamais, & ily 
a au fond une riviere qui s'étend 14. lieuës en terre , du côtédu 
Nord-Eft. 

La Ville eft bâtie le long de la mer , au milieu de 3: monta- 
gnes fort élevées qui font occupées, l’une par des Jefuites qui 
eft à une des extrémités, l’autre par les Benediétins qui eft de 
l'autre côté, & l’autre nommée la Conception par Monfieur l'Evê- 
ue. Ces 3. montagnes commandent entierement la Ville & la 
ampagne, & font garnies de Forts & de Batteries. 
Au deflus de celle qu'occupent les Jefuites, eft un Fort nome 

mé Saint Sebaftien , revêtu de murailles & entouré d’un bon 
foifé garni de 14. pieces de canon & de beaucoup de pierriers ; 
fur la gauche de ce Fort du côté de la Plaine à mi-côte eft un 
autre Fort nommé St Vagues, où il y a 12. pieces de canon jun 
autre nommé St Aloufie de huit pieces, une batterie de 12. & le 
Fort de la Mifericorde qui eft bâti fur un rocher qui avance dans 
la mer, où il y a 12. pieces de canon, qui battent le côté de 
la Ville & celui de la mer. 

La Montagne des Benedi@ins eft fortifiée d’un retranchement 
arni de plufeurs picces de canon , qui battent du côté del’Ifle 

Fe Chevres, du côté de la Montagne de la Conception & de 
la Plaine. 

La Montagne de la Conception eft retranchée du côté de la 
campagne par un foffé, une haye vive derriere, & des piecesde 
canon de diffance en diftance , qui en occupent tout le front, 

La Ville eft fortifiée par desredans & des batteries dediftance 
en diftance, dont les feux fe croifent. Du côté de la Plaine, elle  
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33 
eftdeffenduë par un Camp retranché, & un bon foffé plein d’eau, 
en dedans duquel il y a 2. places d'armes à pouvoir contenir 
1500. hommes en bataille ; plufieurs pieces de canon & des mai- 
fons trouées & crenelées de toutes parts ; c’étoie le lieu où Les 
Ennemis tenoient une partie de leurs troupes. Ils avoient de 
leur côté 12. à 13. mille hommes , dont ose avoient fervis en 
Efpagne, & s'étoient trouvés à la bataille d’Almanza ; &un nom- 
bre infini de Negres. à 

Surpris de trouver cette Place en fi bon état; je m'informai 
de ce qui pouvoit y avoir donné lieu ; j'appris que la Reine 
d'Angleterre avoit envoyé un Pacquebot à Lifbonne, pour don- 
ner avis que l'Efcadre du Roi que j'avois l'honneur de comman- 
der étoit defbinée our Rio-Janeiro; comme il ne fe trouva point 
dans ce tems-là de Bâtiments armés pour en aller porter la nou 
velle , le Roi de Portugal y avoit envoyé ce même Pacquebot ; 
qui étoit arrivé 15. jours avant nous, & c'eft ce qui avoit donné 
lieu au Gouverneur de travailler avec tant de diligence à faire 
faire des retranchemens, & établir des batteries dans tous lésen- 
droits où: il jugea que nous pouvions l’attaquer. 

Toute la journée s'étant paflée à forcer l'entrée ; je fis avan- 
cer la Galiote & les Trayerliers, & je detachai le 13. à la pointe 
du jour Monfieur le Chevalier de Gouyon avec 500: Soldats d'é: 
lite pour s'emparer de l’Ifle des Chevres ; ill’executa danslemo- 
ment, & en chaffa les Ennemis fi brufquement, qu’à peine eurent 
ils le tems d'encloüer leurs Canons : ilscoulerent en fe retirant 2. 
de leurs plus gros Vaiffeaux marchands , entre les baweries des 
Bencdidtins & l’Ifle des Chevres , & firent fauter en l'air 2. de 
leurs Vaiffeaux de guerre échoüés fous le Fort de la Mifericorde, 
mais voulant en faîre autant d'un troifiéme échoué À la pointe de 
l'Ifle des Chevres, Monficeur le Chevalier de Gouyon y envoya 
2 Chaloupes commandées par Meflieurs de Vaureal & de Saïnt 
Ofmanes qui malgré tout le canon de la Place s'en rendirent 
maîtres , y arborerent le Pavillon du Roi, & ne purent cepen- 
dant le metre à flot, parce qu’il fe trouva plein d’eau par les 
coups de! canons dont il étoit percé. 

Monfeur le Chevalier de Gouyon m'envoya auffi-tôt rendre 
compte de la fituation avantageufe de l’Ifle des Chevres ; je fis 
vifirer ce Pofte, & l'ayant trouvé tel qu'il me l’avoit marqué, 
j'ordonnai à Meflieurs de la Rufiniere & Ffliot Officiers d’artil- 
Te & à Monfieur de Kerquelin Capitaine de Brulotd’yécablir  
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des batteries de mortiers & de canon. Mr de St Simon Lieutes 
nant de Vaifleau fut chargé du foin de: faire foûtenir les travail= 
leurs avec un Corps de troupes que je lui laifai ; les uns & les 
autres reniplirent. leur devoir avec tout le zele & toute la fer- 
meté que je pouvois foubaitrer;étant expofez à un feu continuelde 
canon & de moufqueterie. ‘ 

Cependant la plûpart des Vaiffeaux de l'Efcadre manquant 
d’eau, il étoit abfolament necefaire de s'affürer de l’aiguade & 
de defcendre À terre, pour couper ; s'il étoit poffible la retrai- 
te aux Ennemis, & les empêcher d’emporter leurs richefles dans 
Jes montagnes : j'ordonnai pour cet effet à Mr le Chevalier de 
Beauve de prendre te commandement des Fregatesl’Amazonne ; 
PAïigle , l'Aftrée & la Concorde , dans lefquelles je fis embar- 
uer une partie des troupes, le.chargeant de s'emparer la nuit 
e quatre Vaifleaux marchands moüillés près de l'endroit où je 

comptois faire ma defcente, & d'y établir un Entrepôt pour les 
troupes, ce qu’il executa avec beaucoup de prudence en forte 
ue le lendemain nôtre débarquement É fic avec d'autant plus 
e füreté , que j'en avois té k connoiffance aux Ennemis par 

d’autres mouvemens, qui atirerent leur atrention. Mr. de Saint 
Germain Major General y donna les plus grandes marques de 
valeur & d'experience. 
Le quatorziéme deSeprembre,toutesles troupes étancdebarquées 

au nombre de 2150. Soldats & de 600. Matelots armés , j'envoyai 
Meffieurs de Gouyon & de Courferac , s'emparer de deux hau- 
teurs, d'où l’on decouvroit tout ce qui fe pafloir dans la Ville ; le Sr 

. d'Auberville Capitaine de Celui de la Brigade de cepre- 
mier , chafa quelques troupes ennemies d’un bois où elles s’étoient 
embufquées pour nous obferver ; aprés quoi les troupes fe campe- 
renedans cette difpoñtion, L'aile droite commandée Pics ce 

valier de Gouyon; occupa la hauteur qui regardoitla place ; l'aile 
gauche commandée par Mr. le Chevalier de Courferac; celle 
qui eftoit à l'oppotite ; & le Corps de bataille commandé par Mi 
le Chevalier de Beauve fut placé au milieu , aufli- bien que.le 
quartier general , afin d’eftre à portée de fe foûtenir les uns & 
des autres, & d’eftre miaîtres du bord de la Mer , où nos cha- 
Jouppes faifoient de l’eau, & aportoient continuellement les mu 
nitions de guerre & de bouche, dont nous avions befoin. Mr. 
de Ricouart Infpeéteur General à la fuite de l'Efcadre refta 

dans la Rade pour avoir foin de nous lesenvoyer & de faire four=  



nir les materiaux neceffaires à l’eftabliffement'des bateries fur 
l'Ifle des Chevres. 

Le quinziéme, voulant couper la retraite aux Ennemis , & leur 
faire voir que nous étions maitres de la campagne, je fis marcher 
toutes les troupes pour les faire paroiïtre dans la plaine, faifant 
avancer des dieu jufqu’à portée de fufil de la place, qui 
tuerent des beftiaux, pillerent des maifons, fans que les Enne- 

mis fe miffenc en devoir de s’y oppofer; & cela dans l’efperance 
que nous nous engagerions dans leurs retranchemens ; où nôtre 
defaite leur rail certaine par la fituation du terrain; mais 
penetrant bien leur intention, & voyant qu’ilsne branloient point, 
je fis retirer les troupes , après avoir donné route mon attentionà 
bien reconnoître le terrain, queje trouvai fiimpraticable , qu'il 
me parût impoflible même avec 10000. hommes , de pouvoir ja: 
mais couper la retraite aux Ennemis , ni les empêcher de fauver 
leurs richeffes 

J'en fus entierement convaincu , lorfqu’ayant remarqué un 
parti des Ennemis au pied d’une montagne, je voulus le faire cou- 
per par le Bataillon du Lis & celui du Magnanime , que je fis 
couler à droit & à gauche ; car s’en eftant abroché avec bien 
de la peine; ils trouverent un marais & des hayes impenetra- 
bles , qui les arrêterenttoutcourt, & lesobligerent de revenir. 

Le fixiéme , un de nos detachemens s'étant avancé , les Enne- 
mis firent joüer un fourneau avec tant de precipation, qu'il ne 
ficaucun defordre. Ce même jour je chargeai Meffieurs de Beau- 
ve & de la Calandre d'établir une batterie de dix pieces de canon 
fur une prefqu'’Ifle , qui prenoirlesbatreries des Benedictins à re 

vers ; ils y firent travailler avec tant de diligence, que dans 36. 
heures elle fut en état de tirer. 

Le 17. les ennemis brulerent de grands magazins remplis de 
fücre , d’agrès & de munitions fur le bord ii la mer ; ils f- 
rentauffi fauter en l'air le dernier de leurs 4. Vaiffeaux de guer- 
re échouez fous les Benediétins & brulerent 2. autres Bâtimens 
appartenans au Roi de a ; quitouchoient à terre. 

e 18. les ennemis firent fortir de leurs retranchemens 1200, 
hommes de leurs meilleures troupes pour enlever un de nos poftes 
avancés ; le‘Sr de Liefta qui le gardoit avec ço. foldats, quoy- 
que furpris & atraqué vivement , tint ferme & donna le tems à 
Mr le Chevalier de Gouyon d'y envoyer le Sr Bourville Ayde- 
Major de fa Brigade , avec les Compagnies des Srs Drouallen &  
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Daubervillé qui chafferentles ennemis après en avoir laïlfé plus 
fieurs far la place ; je fis interroger quelques uns de leurs bleffés 
far le lieu même où j'arrivai allez à rems pour être témoin 
de la valeur des Officiers qui deffendoientce polte ; le Sr de Pontlo 
Coetlogon Ayde de Camp de Mr. le Chevalier de: Gouyon y 
Fur blelfé avec environ 25. foldats hors de combac : ce même 
jour la batterie de Meffieurs de Beauve & de Calandre commençæ 
à tirer fur les retranchemens & batteries des Benedi&tins. 

Le 19. Mr. de la Rufiniere m'ayant informé qu’il avoit 5. mor 
tiers & 18. pieces de gros canons en batteries {ur l'Ifle des Che- 
vres, j'envoyai fommer le Gouverneur de fe rendre ; je lui 
écrivis pour cet effet, & fur fa reponfe pleine de fermeté je 

refolus de Patraquer vivement; j'allai avec Mr. le Chevalier de 
Beauve le long de la Côte, depuis le Camp jufqu’à l'Ifle des 
Chevres reconnoître les endroits par où nous pourrions plus ai- 

- fément forcer les ennemis; nous remarquâmes $ Vaiffeaux mar 
chands à demie portée de fufl des Benediétins qui pouvoient fer 

vir d’entrepot à une partie des troupes qui feroient deftinées À at 
taquer ce pofte , j'ordonnai pour cela que l'on fit avancer le 
Vaifleau le Mars entre nos deux batteries, & de le placer à por 
tée de les foûtenir en cas de befoin. Voici la teneur de ma lettre 
& celle de la reponfe que le Gouverneur me fit. 

FRUNUNINNUR QURERARI RIRE RONLAURE RE RENQUNQUNTRE RURUNE AU 

COPIE de la Lettre écrite par Mr. du Guay - Trouin, le 19. 
Septembre 1711, au Gouverneur de Rio-Janeiro. 

ÆE Roi mon maiflre voulant tirer raifèn de la cruauté exercée envers 
L Mefieurs les Officiers @* les trospes Françoifes que vous fites pri. 

fonniers l'année derniere : @& Sa Majellé Trés. Chrétienne étant bien 
informée , qu'après avoir laiflé maffacrer les Chirurgiens à qui vous 
aviés permis de defendre de fes V'aiffeaux pour pencer les: bleflex, vous 
avex, encore laiffé perir de faim @ de mifére ce qui pouvoit refler de 
Jes troupes, faute de fubfiffance ; les retenant d'ailleurs en captivité 
contre le cartel d'échange arrefé entre les Couronnes de France & 
de Portugal; Elle m'a ordonné d'employer fes Vaiffeaux © fes troupes 
pour vous contraindre par la voye des armes à vous remettre vous 
ètre Ville à fa diféretion , à me rendre tous les Prifônniers François & 

Layer 
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payer à vous les Flabitans de certe terre des contributions fufrfantes pour 
‘les punir de leurs cruautex @* dedommager amplement Sa Majeffé srese 
-Chretienne de la MR a fait pour un Armemient auf confi= 
“derable ; je n'ai point vous fommer de vous rendre que jene me fois 
vi en effat de vous y forcer @> de reduire vôtre Ville @ rout vitre Païs 
en cendre ff vous ne vous rendex à ‘la diféretion du Roy mon maitre 
qui m'a commandé de ne point detruire ceux qui fe foimettroient de bonne 

grace @* qui fe repentiroient de l'avoir offenfé en la perfnne de fes Of. 
fciers @ de fes Soldats. F'apprens aull?, Monfieur, que l'on à fait aflafe 
finer Mr. du Clerc qui les commandoit , je n'ai point voulu wfèr de re- 

prefeilles far les Portugais qui [int tombex en mon pouvoir : l'intention 
‘de Sa Mujefié tres-Chretienne w'effant pus de faire la guerre d'une façon 
éndigne d'un Roy sres-Chretien : je fais même perfuadé que vous aver, 
#r0p d'honneur pour avoir participé à ces honteux mafficres 3 mais cen' ef 
pas affex, S. M. vent que vous en fafliex conncitre les auteurs pour en 
fisire un exemplesde maniere que fi vous differexde vous rendre € de fuïvre 
Jés volontex, tous vos canons à vos barricades ni v0s troupes n'empéche- 
ront pas que je n'execute fes Ordres @ que je ne porte le fer & lefèn dans 
toute létenduë de ce Païs. F'attens y Monfieur, éponfe, faites le 
prompte & decifive ; autrement vous connoitrex. que f jufques à pre 
Jent je vous ay épargné, ce nef que pour m'épargner à moy même 
d'horreur de confondre les innocens avec les conpables. 

  

Je fais ; Monfeur, tres-parfaitement @c. 
Signé, Du Guay-TRouIx: 

SRI TORARORCEONEEN RD IRE NAN SOREONU TONNES: 
RE PONSE du Gouverneur de Rio-Janeiro, du même jour 

h 19. Septembre 1711. à Mr. du Guay-Trouin. 

*4y vi ; Monfienr, les motifs qui vous ont engagé à venirde France 
ence Païs : quant au traitement des prifonniers françois : il a efé fai- 
vant l'ufage de la guerre ; il ne leur 4 manqué de pain de munition 

“y des autres fecours que La pitié des gens du Païs les a engagé à Leur 
Sournir, quoy-qu'ils ne le meritaffent pus | par la: maniere dont ils ont 
attaqué ce Païs du Roy mon maitre fans en avoir de commifion du Roy 
ares-Chretien , mais faifant feulement Lx courfe : cependant je leur Ayate 
cordé la vie au nombre de pete 3 Comme Ces mêmes prifonniers. 

S LD        
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de-purmnt certifers je. les ap, garantis de la fureur des Noirs qui les 
vouloient tous paller au fil.de l'épée.senfin je ay manqué en rien de tout ce 
qui les regarde, les ayant traités fuivant les intentions du Roy mon mai- 
tre. A l'égard de la mort de M 7, du Clerc, je Lay mis à [a follicita. 
tion dans. la meilleure maifon de ce Pas où. il 4,eflé tué : Qui l'a tué? 
Left ce que l'onn'apé verifier, quelques diligences que l'on ait faites tant 
de monçbté que de: celuy de la uice.s je vous alfère que f l'aflfin fe 
trouve il féra chätié comme illesmerite :en tout cecy il me s'efrien pale 
qui ne foit de Le purs verité telle que je vous l'expofe : Pour ce qui ef de 
mous remettre ma Place, quelque menace que vous me falliex,, le Roy 
mon maitre me l'ayant confiée, je day point d'autre réponfe à vous fai- 
2e finon que je fuës prèt à la deffendre ju[ques à la derniere gonte de mon 
fang. T'efpere que le Diew-qui partage les armes , ne m'abandommera pas 
dans une caufe auf jue.que celle de la deffenfé de cette Place, dont vous 
voulés vous emparer fur des pretextes frivoles "hors de faifon, Dieu conférve 
vdtre Seigneurie, 

à Je fais vbtre tres-humble, exc. 
Signé, Dom Francisco DE Casrro Morais. 

Le 20. j'envoyai ordre au Vaiffeau le Brillant de s’aprocher 
du Mars, & je fis faire de toutes les batreries &,des Vaianx un 
feu continuel , tandis que je m’occupai à donner les ordres necef- 
faires pour attaquer le lendemain. 

La nuit du.20, au 1, je derachai une partie des troupes pour 

aller fe loger dans les Vaiffeaux que j'avois remarquéauprés des 
Benedidtins ; les ennemis s’en étant ppesis firent fur nos cha= 
loupesun grand feu de moufqueterie qui fur bientôt ralenti par 
Je canon de nos batteries & celui du Vaifleau le Mars, cequijetra 

üne grande confternation dans la Ville. 
Le 11. à la pointe du jour , je m'embarquai avec le refte des 

troupes pour aller commencer l'attaque, ordonnant à Mr. le Che. 

valier de Gouyon: desfiler le long de la:côte avecfa brigade, afin 
d'attaquer les ennemis par differents endroits. Fe 

.: Sur ces.entrefaitesle Sieur de la Sale qui avoit été fait prifon< 
nier avec Mr. du Clerc ; à quiilavoit fervi d'Ayde de Camp, s'é- 
tan échapé des. ennemis vint fe rendre à nous pour me donner 
avis que les ennemis abandonnoienc la Place avec une terreur 

étonnante ; qu'en fe retirant ils avoient mis le feu à un des plus 
riches magazins. dela Ville, & qu'ils avoient miné le Fort des      
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P ù 19. DT 
faites & celuy des Benediétins pour faire perir une partie de nos 

es; qu'ils'éroie même has riyenir nous enavére 
oures ces circonftances qui d'abord metparurentincroyables, 

_&'qui cependant fe trouverenc bien rayés me firent precipirer 
nôtre marche; nousnousemparâmes fans refftance & avec la pré: 
caution requife des hauteurs dela Conception & des Benediétinsy 

defcendis’enfuire dans la Place avec Mrle Chevalier de Cour> 
frac & 8. Compagnies de Grenadiers pour me rendrele maître 
des Fortsde’S. Sebaftien; S: Yagues & dela Mifericorde, laïfflane 

à Meflieurs de Gouyon & de Beauve le commandement du refte 
des troupes; avec deffenfe fur peine de la vie aux foldats de 
écart ny dé quitér trame mme met re noter 

& Enentranc dans cette Ville abandannée nous trouvâmes{ce 
qui reftoirde prifonniers de Ja défaite-de Mr. du Clerc quiayar 

brifé les portes de leur prifon s’étoienc deja repandus pouren 
cer & piller les maifons qu'ils connoifloientiles -plus-riches ;:cet 

objet excica l'avidité des foldats:S&sles porta d'abord à fe deban< 
der, mais j'en fis faire fur le champ unepunitionexemplaire qui 
les arrêtaordonnant que-les prifonniers fuffent conduits &-coris 

és fur la hauteur des Benediétins, enfuite je me rendis maî- 
tre des Forts & derous les Poftes qui meritoieot attention, & 
après avoir fait cventer-les mines; j'en laifai lecommandement 
à Mr. le Chevalier de Coutferac à qui-je: donnail ordreide faire 
avancer fa Brigade pour en-prendre pofleffions : 510! 
+ Cela fair, je vins rejoindre Méffieurs de:Gouyôn &-de Beau 
ye afin de conferer avec eux fur les moyens d'empécher le pil: 
lage qui me paroiffoit inévitable-dans une Villé-abandonnée. & 
ouverte du côté de la rmer & de la certe ; cependant je fismer:! 

tre des Corps de garde,, polér des fencinelles dans: les-endroiess 
qui le demandoient , j'ordonnai que l'on fic nuire & does 
troüilles avec deffenfe fous peine de’lavie aux marelots & fol: 
dars d'entrer dans la Ville fous quelque prerexre que ce far;seni 
un mot je ne nepligeai, aucune des  precautions que je pouvois, 
prendre , mais l'avidité du gain & l'efpoir du pillage l'emporte-: 
rent fur la crainte des châtimens, les Corps de garde même:&r. 
les patroüilles que j'avois ordonné furent les premiers à augmens 
poire pendant la nuit:; en forte que le lendemain ma 
tin les trois quarts des maifénsou magazins fe trouverenvénfom.. 
cées,, les vins répandus, lesmarchandifes&-lesméublès épars aix 
milieu des ruës, &-enfin cour fe trouva:dans un defordre & une: 

€ ij  
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confüfon étonnante , j'ordonnai fans balancer que l'on caffir 14 
rêre à ceux qui fe rrouveroient dans le cas du ban ; mais les châ= 
timéns reïcerez n’ayanc-pas été capables d’arrêrer cette fureur ; 
je n’eus d'autre parti à prendre pour fauver quelque chofe que 
celui d'employer le jour la oeleuse partie des troupes à tranf 
porter ce qu’on pür ramafler d’effers où de marchandifes dans 
des magazins que je fis établir, où Mr. de Ricouart.eut foin de 
mettre des gens de confiance &: des Ecrivains du Roy. : 

Le :3. j'envoyai fommerle Gouverneur du Fort de Sainte Croix 
qui fe rendic par capitulation, Mr. de Beauville A yde-Major gene= 
ral fut en prendre ‘poflefion aufli:bien que des Forts de l’'Ifle 
Gagnon, S. Jean & autres batteriesde l'entrée, x 

J'appris cependant par differents Negres qui fe rendirent à 
nous que le Gouverneur de la Place & le General de la Flotte 
ayant ramaflé le debris de leurs troupes à une lieuë & demie 
de nous, attendoient un puiflant fecours commandé par Antois 
ne d'Albukerque enr des mines, fort eftimé: ainfi il étoic 
neceflaire de s’'affürer contre les-entreprifes des ennemis, j'éras 
blis pour cer effect Mr. le Chevalier de Gouyon avec fa briga- 
de dans les retranchements qui regardoient la plaine, & Mr: 
le Chevalier de Beauve & le corps de bataille fur la hauteur de 
la Conception où le quartier general fut placé pour eftre à por- 
tée de defcendre dans la plaine & de fecourir ceux: qui en au- 
roient befoin ,: AWl’égard ‘deila brigade deMr. le Chevalier de: 
Courferäc , elle étoit déja deftinée à garder les Forts & la hau- 
teur des Jefüires: 

Ayant l'efprit en repos de ce côté là, il falloit penfer ferieu- 
femenc aux interefts du Roy &'àceux des Armateurs'; lesenne- 
misavoient emporté leur ‘or ; brâlé leurs meilleurs Vaifleaux 8e: 

Jeurs magafins les plusriches,& rout le refte demeuroiten proye à la 
fureur du pillage, qu'aucun châtiment ne pouvoit arrêrer;d'ailleurs 
ilétoit impoflible de cenferver cette Colonie par rapport au peu, 
de vivres qui s’éroient rrouvez dans la place, &à l'impofibilis 
té de penetrer danstle Païs. R È * 

Tour cela bien confideré) je pris le parti d'envoyer dire au 
Gouverneur que s'il ardoit plus long-remps à racheter fa Ville! 

rune bonne contribution , j'allois la mettre en cendre & en: 
aper les fondemens ; afin même de luy-rendre certe menace 
plus fenfble , je dérachai deux Compagnies! de Grenadiers pour, 
aller brüler routes les maifons* de campagne à demie lieuë à la:  
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onde , ce qu'ils executerent ; mais étant tombées dansun corps 
d’ennemis fort fuperieur , elles auroient été raillées en pieces, fi 

je n'avois eû la précaution de les faire foûtenir par deux autres 

Compagnies de Grenadiers commandées par les Sieurs de Bri- 

gnon & de Cheridan , lefquels foûtenus par une Compagnie de 
Caporaux que j'avois choifis pourma garde, enfoncerent les enne. 
mis, en tuerent plufieurs & mirenc Je refte enfuire ; leur Comman. 

dant nommé Amara, homme de reputation, fut tué fur la place, 

Les Sieurs de Brignon & Cheridan & le Sr de Krer Kavel, 

Garde de la Marine {e diftinguerent dans certe action ; le Sr de 

Brignon entr'autres perça le premier , la bayonete au bout, du 
fañl à la rête de fa Compagnie: dont étoient Officiers les Srs du 
Bodon & de Martone Gardes de la Marine : Comme certeaf. 

faire pouvoic devenir ferieufe je fis avancer Mr le Chevalier de 

Beauve avec 600. hommes, qui penetra encore plus avant , brû. 
la la maifon qui fervoir de retraite au Commandant de certe. 

troupe , & fe retira. 
. Le Gouverneur aprés cet échec, m'envoyaun Meftre de Camp, 

&le Prefidenc dela Chambre pour traiter avec moi ; 1ls me repre- 

fenterent que le peuple les ayant abandonné, & tranfporté tour 
Jeur or dans les montagnes, il leur écoitimpoñible de trouver plus 

de fix cens mil crufades pour la contribution que je fouhaitoiss 
encore me demandoient-ils un affez long terme pour faire re- 
venir l'or be au Roy, que l'on avoir tranfporté bien 

avant dans les terres; je rejertai cette. propofition & congediai 
fes depures , après leur avoir fait voir que je faifois minerles 
endroits que le feu ne pouvoit detruire , cependant je reftai 

encore fix jours fans entendre parler du Gouverneur, j'appris 
même qu'Antoine d'Albuxerque devoit arriver inceffamment ; 
&#qu'il avoir depéché un Courrier pour lui en donner avis, 
je jugeai de-là que c’éroir une neceflité de faire un effort avant 
certe jonction fi je voulois en tirer parti, & comme il n’y avoit 
pas de rems à perdre , je fis mettre le lendemain à la pointe du 
jour toutes les troupes en marche, & malgré la dificulte.des 
chemins, j'arrivai de bonne heure en prefence des ennemis fi près 
d'eux que l'avant garde commandée par Mr. le Chevaher de 
Gouyon fe trouva à demie portée de fufl. de la premiere hau- 
teur qu'ils occppoient, & fur laquelle une partie de leurs trou 

pes parut en bataille ; le Gouverneur furpris envoya deux Of- 
- ficiers pour me reprefenter qu'ilm'avoit offert cout l'or dont ik  
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it difpofer pour le rachat de fa Ville, qu'il lui éroir abfo: 
lument impoflible d'en erouver d'avantage , que tour ce qu'il 
pouvoit faire au monde étoit d'y joindre dix mil crufades de 
fa propre bourle , cent caiffes de fucre & les bœufs dont j'au 
rois befoin pour la fufifance de mes troupes, qu'après cela ÿé- 
vois le maître de le combattre, de detruire la Colonie:, & de 
prendre tel parti que je voudrois. : 
+ J'aflemblai le confeil là-deflus, & parune infinité de confidera- 
tions fenfibles il fa d'avis d'accepter la propoñition, plutôt que de 
tour perdre ; je me fis donner des ôtages avec foumillion de payer 
le cout. dans quinze jours. 

Le lendemain 11. d'O&obre, Antoine d’Albukerque arriva avec 
3000. hommes detroupes, moitié Cavalerie, &moirié Infances 
rie, & plus de 6000: Negres bien armez ; ce qui nous engagea. 
à nous tenir fur nos gardes, 
= Cependant on travailloit roûjours à tranfporter dans les Vaif. 
feaux de l'Efcadre le peu de facre qui s'éroirtrouvé, & à rem- 
plir les magazins des autres marchandifes que l'on pouvoit ra. 
mafler , elles n'éroienc -malheureufemenr propres que pour les In. 
des Occidentales, & elles feroient tombées en pure perte fi on les. 
avoit rapportées en France ; mais ce qui nous reftoir de Vaifleaux. 
ennemis étant denués d’agrès & de munitions, n'étoient nulle: 
ment en état d'entreprendre un long voyage. Il ne s'en trouva: 
qu'un feul de 550. tonneaux , qui ne pouvoit contenir qu'une 
partie des marchandifes; de maniere que pour fauver le refte: 
il fac jugé à propos pour le bien du fervice d’y joindre la fre- 
4e la Concorde. Après avoir pris là-deflus l'avis de Mr. de: 
Ricouart ; je fis travailler au chargement de ces deux Vaifleaux: 
avec toute la diligence & l'ordre qu'on y put apporter ; il 
reftoit encore 350. caifles dé fucre , qui ne pouvoient contenir 

. dans les Väiffeaux de l'Efcadre, par rapport à la quantité d'eau 
qui leur étoit neceffaire pour le retour 5 je les fis charger dans: 
a moins mauvaife de nos prifes, que chaque Vaifleau contri-. 
Bua à équiper, & donc Mr. de la Rufniere voulut bien prendre: 
le commandement. 

Toutes les autres furene venduës par Meflieurs de Ricouart- 
& de la Moinerie que je chargeai de ce détail ; auffi-bien que: 
les: marchandifes qui fe trouverenc avariées, dont on tira ce: 
que lon püt: 

Le 4de Novembre; lesennemis ayantachevé leur dernier païc=  



; 123 
ment, je leur remis la Ville , fis rembarquer les troupes, & gar- 
dai feulemenc les Forts de l'Ifle Gagnon, de l’Ifle des Chevres & 
ceux de, l'entrée afin d'affüurer nôtre départ: 1 

Le 13. après avoir fair mettre le feu aux Vaiffeaux qui étoient 
Echoués fous l’Ifle des Chevres & à un autre bâtiment quel'on 
m’avoit point trouvé à vendre , nous mêmes à la voile avec de 
Veau & des vivres pour environ trois mois , embarquant avec nous 
unOficier, quatre gardes de la Marine & 350. foldats qui reftoient 
de la defaite de Mr. du Clerc, & que nous avions trouvés dans 
un état à faire pitié; les autres Officiers avoient été envoyés à 
la Baye de tous les Saints, où je comptois bien d’aller les délivrer, 
& virer même de cetre Colonie une nouvelle contribution; mais 
nous avons été fi cruellement traverfés par les vents que nous 
avons employé plus de quarante jours à gagner feulement 
Ja hauteur de cette Baye ; de maniere qu’ils nous reftoit à pei- 
ne de quoi conduire en France l'Efcadre que le Roy m'a fait 
lhonneur de me confier, & que je n’avois garde d’expofer te- 
merairement ; je fus même obligé de laiffer la prife comman- 
dée par Mr..de Ja:Rufiniere , parce qu'elle me -faifoit perdre 

- trop de chemin, & que dans la diferte de vivres où j'étois, le 
moindre retardement étoit d’une extrême confequence ; la fre- 
que J’Aigle eut ordre. de l’efcorter jufqu'en France & de en 
a po abandonner... BE se tb k 
Le même jour que l'Efcadre mit à la voile les Vaifleaux la 

Nôtre-Dame de l’Incarnation & la Concorde, firent route pour 
les Indes Occidentales , équipés de tout ce qui leur étoit ne- 

ceffaire. ® 
. Après quarante jours de vent contraire nous paffämesenfin 

la ligne le 25. de Decembre. 
Les vents étans devenus plus favorables nous nous trouvâ- 

mes le 19. de Janvier à la hauteur des Ifles Açores. Jufques 
là l'Efcadre s’eftoit heureufement confervée , mais ayant efluyé 
dans ce parage trois coups de vents confecutifs avec beaucoup 
de violence, tous les vaiffeaux furent forcez de plier au gré du 
ventils fe trouverent entierement difperfez, &quelques unsmême 
incommodez , de forte que nous ne pûmes rejoindre que le Bril- 
Jant, & les fregates l'Amazonne, l'Argonaute, l’'Aftrée , & la 
Bellonne : Nous n’avons eû du depuis connoiffance que de l’A- 
chille, qui pendant le dernier coup de vent avoir fait fignal d'in- 
commodité, & eftoir enfuire arrivé vent arriere , je crois qu'il aura  
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relaché à la Corogne pour fe raccommoder ,& fe mettre en écat 
de revenir defarmer à Breft. 

Après avoir mis plufieurs fois À travers pour attendre nos Vaif 
feaux, nous continuâmes nôtre route pour nous rendre à Breft, 
où nous fommes arrivez le 6. de Février 1712. 

  

   



à 25. di 
éat A SERRE A RE 

En DS SAT I 
ft, 

Des Officiers de Marine embarquez fur les Vaifleaux & 
Fregates de S. M. commandées par Mr du Guay- 

Troüin. 

LE-SLE"S: 
SOZDATS. 

F2 Mr du Guay - Troüin ; Capitaine de Vaif= 
feau , Commandant. 

Kerdaniel . . . 29. Le Srde Terville, Lieutenant de Vaiffeau, 
Langondiniere. , 28. Le Sr de StPrix, Lieutenantde Vaïfleau. 
St Quentin . . . 60. Le Sr Dacher; Id. s 
Kermadec. ... 40. Le Sr de St Germain , Ayde-Major , fer- 
Ploeve Sas vant de Major. 
La Thuillerie . 67: Le Sr de Breugnon,, Enfeigne de Vaiffeau, 
Beaujeu”. mor Lieut. dela PCHene de St Quentin, 
Degand .: : : 39: "Le Sr de St Ofmane, EnfeignedeVaifleau. 

77735 : Le Srde Kharo; Id. Lieutenantde la Com- 
39%. pagnie de Ploeve. 

Le Sr Küel de Coërlogon ; autre Enfeigne. 
Le Sr de Barilly, Id. 
Le Sr Chevalier Defnos, Id. 
Le Sr Damblémont, Id. 
Le Sr Helyot,fous-Lieutenant d’Artillerie, 

: Le Sr de Bourville ; chef de Brigade. 

LUE, BREL LAN T. 

   

Du Confeil . . . 56. . Mr le Chevalier de Gouyon,Capitaine de 
Dobriens.. 747 Fregate. 
Bonnœüil . . . 25. Le Sr Bailly deSr Marc; Lieur. deVaifleau. 
Du Chaltel . . 48. Le Sr de Ploeve, Id. & Capitaine de Com- : 
De Ploeve. 1 +139: paghie " : 
Lambourg . . 37. Le Sr deBercy autre Lieutenaur. 

77 Le Sr, Daüberville; Enfeigne de Vailfeans, 
24%: Lieur de la Compagnie de Lambourg, 

D    
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Le Sr Deluita, Id. Lieutenant de Confeil, 
Le Sr de Broüel, Id. Lieut. de Bonnœüil. 
Le Sr de l'Efcorce, Id, Enfeigne de la Com- 

pagnie de Dobrien. 
Le Sr Dinanr, Id: Enfeigne de du Chaftels 
Le Sk de Koulas, autre Énfeigne. 
“Le 8r Kyberio Coëtlogon , 14. 

LE MAGNANIME. 

   
  

  

M. de Courferac, Capitaine de Fregate. 
Le Sr-de Kamél; Lieutenant de Vaifleau, 

& Capitaine de Compagnie. 
Le Sr Longuejoüe, Lieutenant de Vaiffeau. 

2 Le Sr de Boifonge ; Id: 
Le Sr de Vaureal, Id. 

“Le Sr de Cotrantré, Enfeigne de Vaïfleau , 
Lieutenantdela Compagnie de Dreüille. 

Le Sr Mordant d’Hericourr, Enieigne de 
Vaiffeau. 

LesSr dé la Riviere Ponzlo, Id. Lieutenant 
de la Compagnie de Merval. 

Le Sieur du Chaftelet, Id. Lieut. de Kalio. 
Le Sr de la Rivieré-Foulon , Id, & de la 

Biflonnicre. . 
Le S. de Staffort, Enfeigne de Vaifleau. 
LeSriPottin, Id. & de la Compagnie de 

Langon. 
Le Sr de Montmarly , Id, & de la Compa- 

gnie de Dreüille. * 
Le Sr Chevalier de Coulombe, autre Enfei- 

gne. 
Le Sr de-Lonchefne, Id. 

Les CNENMEAIE LI E. 

Langon 44:24 
Quergorlay : 
Biffoniere . 
Merval. ; 
Kamel" 48 
Dréille : à 
Kalio 
Pimont / ©2057 29 
De Dofiont .: :37. 

295. 

Boiffieux . ... $o. 
Merval 48095 49. 
Davangour: 1 42 

Regnac 1:54. 210 

D Sr Chevalieride Beauve Lieutenant dé 
Vaiffeau. 

Le Sr de Merval Lieutenant de Vaiffeau ï 
& Capitaine de Compagnie.   
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SOZDATS. Le Sr de Gouyon Ravilliers, autre Lieute- 

+ nant dé Vailleau,i 
Le Sr Heuzé de Gramont, Enfeigne de 

Vaifleau, Licbfenant de Boiflieux. 
242. Le Sr. Dains, Id. Lieutenant dela Compa- 

gnie de Leltang. : 
Le Sr.de Vaflan, Id. Lieutenant de faint 

Lazare. 
Le Sr de la Jonquicre;autre Enfeïgne: 
Le Sride Murar, Enfeigne de Vaifleau, 

Lieutenant du Monrmaure. , 
Le Sr xbufec, Id. Lieutenant de Reïgnac. 
Le Sr Chevalier deCarman, Id. & de Mer, 

val. 
Le,Sr de Prefle, #atre Enfeigne. 
Le Sr de Longueville ; autre Enfeigne, & 

de faint Quentin, 
: Le Sr Chevalier de Fromentiere, Id. 
Le Sr Chevalier, Lieutenant de Fregate. 

LE GLORIEUX. 
pa 

M Sr de la Jaille, Lieutenant de Vaif- 

gamel je + Tu) fau, Na . 

De Ploeve : . . 17. LeSr.de la Callandre, Capitaine de Brû- 

De Bayne . . 33 Lot. ; 

De Dreüille . . 17. Le Sr de Tonnancourt, Fnfeigne de Vaif- 

Defmarques .. 29: | eau, Bientenant de fainte James. 

De Chancy . . 42. Le Sr Dugallé, Enfeignede Vaifleau, & de 

Dedainte James: 45.1 ! la Compagniqde Bayne. 

De Beaujeu. .. 30. Le Sr Chevalier Aiflon-Dumené, Id. & de 
L TL la Compagnie de Chancy._ 

: #7: Le SrChevalier deMoulinneuf,Id.& ayant 
foin duderachementde Defmarques, 

: Le Sr de Coulombe , autre Enfeigne, 
Le Sr Chevalier de Damas, Id. & de la 

Compagnie de Ploeve. 
Le Sr Dauval , Id. chargé du foin du detas 

°” chement de Kyamel. 

. Le Sr de faint Hcridan , autre Enfeigne. 
à BPRE Di 

Montmaure . . 44. 
SicLazare:0:,3236 

  

 



    L'AMAZONNE, 

SOZDATS. 2 Sicur Du-Chefnay-le-Fer ayant rang 
s de Licuténant de Vaïfleau. 

  

Bonnœiïil . . . 30. LeSrdu Houlay , Enfeigne de Vaifleau,& Darnand 27. dela Compagnie de Courferac. Daïtelan". . : 34 Le Sicur.delE coüel, Id. & de la Compa- Courcerac + 26 gnie de Daïtelan. do 7 
13 Le Sr dé Noüailles, Id. & de la Compagnie 

dns de Bonnœüil. 

LA BELLONNE. 

Saint Lazare . 10. M Srde kguelin ; Capitaine de Brûlor. 

  

  

Daitelan . . 20. LeSr Deftry,Enfeigne deVaifleau & Lieu- 
L'Efcoüet . . . 40. tenant du Chevalier du Bofcher. 

98. Le Sr de Mafiac, Ayde d’Artillerie. 

L'ASTRE'E. 

2 Sr Rogon ayant rang de Capitaine de 
Le Comte du Bof- Brülor. di ; 

chet. . . . 49. Le Sr Delamaifonforr, Enfeigne de Vaif- 
= feau, charcé du foin du détachement 

de du Bofcher. 

L'ARGONAUTE. 

BÆ Sr Chévalier de Bois-dé-la-Motte, En- 

  

Darnaud .. .: 40.  fcigncde Vaifleau. 
_ Sainte James : : 29. LeSr Droüalin, Id, & dela Compagnie 
RANDS TR Et de Darnaud. 

Le Sr dela Bédoyere , autre Enfeigne. 
2e 106. Lé Sr de Cufly, Id: & de la Compagnie de 

fainte James. 

L'EST ARS. 

Mr de la Cité d’Anicant, ayant   

      

      

     
     
   
   

     
     
         

      

S0: 

De l'If 
Carmin 
Beaujeu 
Bellem: 
Jamin 
Barenci 

Dumen 

Pomaro 

De Lyv 
De Son,



  

29 
rang de Capitaine de Fregate. 

SOZDATS. Le Srde Marigny Lieutenant de Vaifleau. 
Le Sr du Haynault, Id. 

Delft. Le-Sr de Nanclars, Id. 
Carmin.. Le Sr de Baudrerun , Enfeigne. 
Beaujeu ... Le Sr des Valañles. 
Bellemane Le Sr de Keïlel, Lieurenant de la Compa- 
Jamin .... gaie de Barentin. 
Barentin Le Sr Defgrès Demont S, Pere, Enfei- 

ne. 

Le Se Telier de la Cointrie Lieutenant de 
Fregate, Enfeigne de Barentin, 

Le Sr Caron, Lieutenant de Fregate. 
Lothou , Garde de la Marine, 

LA4 CONCORDE. 

Dumenil-Roland.25. Mr. de Pradel-Daniel, Capitaine. 
Le Sr Daniel Lieutenant. 
Le Sr Helvetius Lieutenant. 
Le Sr Gauthier Enfeigne. 
Le Sr de Penifort Enfeigne. 

  

L'ECCPAINGETTER, 

Mr du Rocher d’Anicant. 
Pomaroy ....: 14 

LA GLORIEUSE. 
Mr la Perche, 

De Lyvernant & 
De Songé. 36. 

LES DEUSTRAVERSIERS 

16. Commandez par deux Pilotes.  



Des Offciers des Vaïfeaux du Roy, le Fidele, 

230. 

96. 

     
   
    

          

   

  

   

        

   

    

   
   
      

  

   

      

€ l'Aigle. 

LEMLiDiEL E. 
RS 

Mr. de la Monnerie, fervant de Capitaine 
de Fregate par ordre. 

Le Sr de.Pimone Lieutenant, Capitaine de 
Compagnie, 

Le Marquis de S. Simon, 
La Solaye Lieutenant de Compagnie. 
Lavie et Enfeigne-de Compagnie. 
Le Sr de S. Sulpice Enfeigne.. 
Le Sr Chevalier de Villetre Enfeigne. 
Le Comte d'Aumale Enfei. de Compagnie, 
Le Sr Confolin Chef de Brigade. 
Le Sr Francine Garde de la Marine, fer- 

vant d'Offcier. 
Le Sr Bafteros , Id, 
Le Sr du Cazau, Id. 
Le Sr de la, Grange du Clancel Id. 
Le Sr Lafcous, Id. 
Le Sr d'Haire de Villermin , Id. 
Le Sr de la Giraüardiere, Id, 
Le Sr Pimont de la Compagnie deBreft,Id. 

L'idlo G x & \E: 

Mr de la Mar-de-Can, Capitaine de Flute, 
dé Lieurenanc de Vaifleaux par ordre. 

Le Sr d'Efcoyeux- Fouras , Lieutenant de 
Compagnie. 

Le Sr Chevalier de la Grange Lieutenant 
de Compagnie. 

Le Sr Chevalier de Champagné, Enfeigne 
de Compagnie,   

Des 
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La \ 
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Id. 
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de 
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1 
Le Sr Chevalier de Sainte Hermine de la 

Sarrie , Id. ; 
Le Sr Marigay Chef de Brigade. 
Le Sr de Bertauville Sous-brigadier, Garde 

de la Marine. 
Le Sr Villieu, Id. 

Le Sr Moncholon, Id. 
Le Sr la Biche, Id. 

    

LPTESSRRMURE 

Des Gardes de la Marine embarquez fur l'Efeadre de M. du 

Guay - Trouin, pour la Campagne de R 0-Janciro. 

SÇAVOIR. 

SU'RÈLE LYS: N 

LES SIEURS, 

Du Heron Sous.Brigadier. 
Dupleffs , Garde 
Chevalier de l’'Honoré, Id. 
Boifjolant , Id. 
Longueval- Parancourt, Id. 
Roflel , Id. 
Penandre de Querfaufon, Id. 
Coatluts , Id. 
Martonne : Id. 
Du Lys, Id. 

SUR LE BRILLANT. 

Du Germeur , Garde 
La Villecte l'aîné, Id. 
La Ville Mopetit , Id. 
François Crofy , Id. 
Ponclo de Coërlogon , Id.  



        

   

   
   

                

   

   
   

            

   

    

Forcan du Houx , Id, 
Droüard , Id. 
Duchaftel-de la Roüandais,Id, 
Bofelle, Id. 
De Lalandelle, 
Kravelly. 

SUR LE HAGNANIME. 
Papotiere Sous-Brigadier, 
Berault, Id. 
Villeray, Garde. 
Chevalier de S. Malo, Id, 
krer de la Rive, Id, 
Penhoadie, Id, 
Duhaliy, Id. 
Lomaria, Id, 
Beauregard , Id, 
Lefpinay, Id, 
S. Germain de Berville , Id. 
Des Rays, Id, 
Chevalier de Glatigny , Id. 

SUR LE GLORIEUX 
De Lille-Goulher, Brigadier. 
Dumené Sous-Brigadier. 
La Jumelay, Id. 
Duopas, Id. 
David-S. George ,Id. 
De Verthamont, Id, 
Dupleffis-Bardon, Id. 
Le Chevalier de Kiver, Id. 
Le Chevalier de kfaufon , Id. | 
Du Conquer, Id. 
Dorvaux, Id. 

SUR L'eACHILLE. | 
La Meüille Sous. Brigadier,     



  

La Boifliere, Garde. D 
Le quain le Mollaire, Id. £ 
Coffier du Breuil, Id. 
Cabriant de Pont Lo. Id. 
Kret de Kavel. Id. 
Montalet de Ville-Breuil. Id. 
Du Breuil de Pontbriant. Id. 
Montlouer. Id, 

SUR LD EF IMDPELT EE: 

Daire , Garde. 
Bafterot. Id. 
Du Cufcau. Id. 
La Grange. Id. 
Lefcoüer. Id. 
La Girouardiere. Id. 
Pimoud. Id. 

LE MARS. 

Du Lezard , Sous-Brigadier. 

Feriere, Garde. 
Dimbleval. Id. 
De Vilhome. Id. 
De Bournonville. Id. 
Treleon. Id. 

LAMAZONNE. 

Dubaudon , Brigadier. 4 

Courtois, Garde. 
Pepin de la Maifon neuve. Id. 

Termegraftre. Id. 
Kuerfo. Id. 
Chevalier de la Bedoyere. Id. 

La Crochais. Id. A 
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L'RAGONAUTE, 

Du Portail Sous-Brigadier, 
Malleyfy, Garde, 
Biragues, Id. 
Bellaucourt. Id, . ER 
Charron.Id, 2 2 * 
Ranconniere. Id. 2e 

LABIE LILIO NU NE. 

Gafpern, Garde. 
La Villerre, I, 
Penvern. Id. 
La Roche Coctlogon. td Lo 
Lefcoüer. Id, : os 

PART, 
De Marigny , Chef de Brigade. PE 

  

De Bertanville, Sous-Brigadier, 

Villieu, Garde. 
De la Bifche de Renne-forte, Id, 
Chevalier de Montolon. I. 

RECAPITU LL LS set 

DELYS 
LE BRILLANT. 
LE MAGNANIME. 
LE GLORIEUX. . 
L'ACHILLE 

LE MARS, 
L'AMAZONNE. 
LARGONAUTE. 
LA BELONNE. 8 
ee LES Fe    
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ESTAT DES BATAILLONS DANS LE TEMPS 

de la defcente devant Rio-Janeiro ler4.deS eptembre 1711. 

BRIGADE DE LA DROITE COMMANDE’E PAR 
Mr le Chevalier de Gouyon. 

BATAILLON DV BRILLANT. 

ESTAT MAJOR. Soldats. 
a ———_—_————————— 

Fée Le Sr de Saint Mars , Colonnel. 
FRA Le Sr de Ploeve , Lieutenant: 
berd du Lys por Le Sr de Bercy , Major. 

FE ere Srde Prato Coetlogon, Ayde. 
as 
pou . COMPAGNIE COLONELLE. ER qi fe caplo : . 
ou emrane Le Sr Dinan, Lieutenant. eme dans 

as Bataillon, Le Sr de Proïfly, Sous-Lieutenant. 
Le Sr de la Lande, Enfeigne. * 

LIEUTENANCE COLONELLE. 

Le Sr de Kyberio , Capitaine-Lieutenant. ê ju 
Le Sr Forçan, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE GRENADIERS. 

Ayile-Majer da réadésra Le Sr Dauberville , Capitaine. 
Bewrcilles Le Sr du Trait, Lieutenant. 49 

‘ Le Sr du Guermeur, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE LIESTA. 

Le Sr de Liefta, Capitaine. ; 

Le Sr de Kavilly;, Lieutenant, 

Le Sr Droüart, Enfeigne. A8” 
Ei  
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COMPAGNIE DE BROVELLE, 

Le Sr de Broüelle , Capitaine, 
Le Sr la Villette, Lieutenant, 
Le Sr du Chaftel, Enfeigne. 39 

COMPAINIE DE L'ESCORCE. 

Le Srde l’Efcorce, Capitaine. 
Le Sr de la Ville Mauperit, Lieutenant. 37 
Le Sr Bois Bofél , Enfcigne. 

Total du Bataillon du Brillant. . 2142, 

BATAIBLON DU FIDELE. 

ESTAZT MAJOR.» Soldats, 

,xsrärimat Le Sr de Pimont, Colonel. 
m Le Sr de S. Simon, Lieutenanr. 

FE cn, Le Sr de Vicdeon , Major, eu Sr 
Moinerie. COMPAGNIE COLONELLE, 

    
  

Le Sr defPimont, fils ,Lieutenanc, 
Le Sr Mafcoufle ; Enfeigne. 49. 

LIEUTENANCE COLONELLE. 

Le Sr de Bafterot, Capitaine-Lieutenant. 
Le Srdu Verger, Enfeigne. à #2 

COMPAGNIE DE CRENADIERS. 

Le Sr du Pas, Lieutenant. 
Le Sr du Cafeau, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE LANVILLETTE. 

LeSr dela Saulay, Capitaine, 

ter 

Le Sr du Conquer, Lieurenant. 
LeSr de la Villette, Capitaine. 

Le Sr de Kaufon , Enfeigne, e   
  

    

    

      

   

      
   

   

    

   

    

    

B. 
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COMPAGNIE DE DAUMALLE. 
Soldats. 

Le Sr Daumalle, Capitaine. 
Le Sr de la Grange, Lieutenant. & 37: 

Le Sr Daire , Enfeigne. » 

Total du Bataillon du Fidele 211 1e 

BATAILLON DE L'AMAZONNE. 

ESTAT MAJOR. Soldats. 

Le Sr du Houlay, Colonel. 
Le Sr de Noüaille, Major. 

COMPAGNIE COLONELLE. 

Le Srdu Portail, Lieutenant. La ” 

Le Sr de Bellaucourt, Enfeigne. 47- 

LIEUTENANCE COLONELLE. 

Le Sr Malaflÿy, Capitaine-Lieutenant. 6 

Le Sr Charon, Enfeigne. Ÿ o 

COMPAGNIE DE GRENADIERS. 

Le Sr Bois de la Motte, Capitaine. 

Le Sr de Tremergat, Lieutenant. so. 

Le Sr de Kverfo, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE DROUALLEN. 

Le Sr Droüallen, Capitaine. Ÿ 

39 Le Sr Courtois, Lieutenant, 

Le Srla Crochaye, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE CUSST. 

LeSr de Cufy, Capitaine. 

Le Sr Pepin , Enfeigne. À 7e 

qatal du Bataillon de l'Amazonñes 119. 
E üj  



  

RECAPITULATION DE L'A BRIGADE 

  

de la droite. 

  

Bataillon du Brillanc ie 
Bataillon du Fidele 214. 
Bataillon de l'Amazonne 219. 

675. 

  

    

    

  

   

BRIGADE DU CENTRE COMMANDE'E 
par M. le Chevalier de Beauve: 

BATAILLON DE L'ACHILLE. 
ESTAT MAJOR. Soldats. 

  

    
   

          

     

   

  

LeSr de Merval , Colonel. 
Le Sr Dains, Lieutenant Colonel. 
Le Srde la Jonquiere, Major. 
Le Sr Montloy, Ayde-Major. 

COMPAGNIE COLONELLE. 

Le Sr de Caramant, Lieutenant. ê59 
Le Sr de Coiffié, Enféigne. 

LIEUTENANCE COLONELLE. 

Le Sr Longueville, Capitaine. 
Le Sr de Pontlo, Enfeigne. ? 4 

COMPAGNIE DE GRENADIERS. 

Le Sr Heufé de Grandmont, Capitaine. 
Le Sr de Kbufec, Lieutenant. t 46. 
Le Sr de Kavel, Enfeigne. 

Le5/hvabofe COMPAGNIE DE MURAT. 
        

   

  

êué à fe desChe= re où ait fa Comÿasaie 
Septindre » @ remplacé parte 

de Boifiete, 

Le Srde Murat, Capitaine. 
Fi Le Sr Chevalier, Lieutenant. tas 

Le Sr de Pontbriant , Enfeigne.     



) E 

CS. 

  

è 39 
COMPAGNIE DE FROMENTIERE. 

Le Sr de Fromentiere, Capitaine: 

Le Sr de Lefquien , Licutenanr. ? #e 

Zoral du Baraëllon de Pdébille. + 7. 

BATAILLON DO LTS. 

ESTAT MAJOR Soldats. 

Le Sr de Terville, Colonel. ; 

Le Sr Dacher, Lieutenanr, 
Le Sr de Coerlogon, Major. 

Le Sr de Roffet, Ayde-Mayor. 

COMPAGNIE COLONELLE. 

Le Sr de Barifly , Lieutenant. ? : 

Le Sr du Lys, Enfeigne. 4 

LIEUTENANCE COLONELLE. 

Le Sr Damblimont, Lieutenant, . 

Le Sr de la Ranfoniere , Enfeigne. $ du 

COMPAGNIE DE GRENADIERS. 

Le Sr de Bragnon , Capitaine. è 
49 Le Sr du Baudon , Lieutenant. 

Le Sr dé Martonne, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE SAINT OSMANE. 

Le Sr de Saint Ofmane, Capitaine. 

Le Sr de Berault, Licutenant, 

Le Sr de Birague, Enfeigne, 

COMPAGNIE DE KHAR®:. 

Le Sr de Kharo, Capitaire. l 
3 

40. 

u
v
 

& Le Sr de l'Honncré, Liéatenant, 

Le Sr de Coalus, Enféignes  
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COMPAGNIE DE DENOS, Soldats: 
Le Sr Defnos, Capitaine: 
Le Sr du Pleffis, Lieutenant. 34 
Le Sr de Penendré , Enfeigne. 

COMPAGNIE DE LESCOVET. 

Le Sr de Lefcouët, Capitaine. 
Le Sr de Longueval, Lieutenant, 47: 
Le Sr de Lefcotet , Enfeigne. V

S
 

Total du Bataillon du Lys. 291. 

BATAILLON DU GLORIEUX. 

ESTAT MAJOR. Soldats 

Le Sr de la Jaille , Colonel. 
Le Sr de la Calandre, Lieutenant, 
Le Sr de Tonancourt, Major. 
Le Srde Nogent, Ayde-Mayor. 

COMPAGNIE COLONELLE. 

Le Sr de la Jumelaye , Sous-Lieutenant, 
Le Sr du Plefiis Viardon , Enfeigne. 

LIEUTENANCE COLONELLE. 

Le Chevalier Dumas, Lieutenant. ? 
45 

Le Chevalier Dumené , Lieutenant, ? 
Le Sr Dumené, Enfeigne. He 

COMPAGNIE DE GRENADIERS. 

Monfieur de Moulineuff, Capitaine, 
Le Srde Cheridan, Lieutenant. 48. 
Le Sr de Lille Goulere, Enfeigne. 

COMPAGNIE   
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COMPAGNIE DE DAUVAL Soldat 

Le Sr Dauval, Capitaine, 
Le SrDaviddeS. George, Lieutenant. ? 45: 
Le Chevalier de Kevir, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE COLOMBE. 

Le Sr de Colombe, Capitaine. 
Le Sr Vertamon , Lieutenant. ? 39. 
Le Sr Dervau, Enfeigne. 

Total du Bataillon du Glorieux. . 221. 

RECAPITULATION DE LA BRIGADE 
du centre. 

Bataillon de l’Achille 217 
Bataillon du Lys 291 
Bataillon du Glorieux 221. 

  

729. 

BRIGADE DE LA GAUCHE COMMANDEE 
par M. le Chevalier de Courferac. 

BATAILLON DE L' AIGLE. 

géré Le Sr de Longue-Joüe , Colonel. 
Le SrdeCmgtin, Le Sr de Fouras, Lieutenant. 

Le Sr de Champagnette, Major. 

COMPAGNIE COLONELLE. 

Le Sr de Villieu , Sous-Lieutenant, 
Le Sr de Glatigny, Enfeigne. 

LIEUTENANCE COLONELLE. 

LeSr Chevalier de Ste Hermine à re 
38. 

Le Sr de Marigny, Lieutenant. 
Le Sr de la Villette, Enféigne. : è …i  



   
   COMPAGNIE DE GRENADIERS, SOdats. 

Le Sr de Bertauville, Lieutenanc, 
Le Sr de Sainr Germain , Enfeigne. 

COMPAGNIE DE DESTRT. 

Le Sr Chevalier de la Grange, Capitaine. ? 
49. 

Le Sr Deltry, Capitaine, 2 
Le Sr de Montolon, Lieutenant. 39 
Le Sr de Penvern, Enfeigne. $ 

E ST'ANTEM AO R. Soldats. 

COMPAGNIE DE LA MAISON FORT. 

Le Sr de‘la Maifon fort, Capitaine. 
Le Srdela Biche, Lieutenant. ? 41. 
Le Sr de Rets; Enfeigne. : 

Total du Bataillon de l'Aigle. 208. 

BATAILLON DU MARS. 

Le Sr de Marigny ; Colonel. 
Le Sr du Haynaut, Lieutenant. 
Le Sr de Valafle, Major. 
Le Sr Chevalier de Marigny Ayde. 

COMPAGNIE COLONELLE. . ? 

Le Sr de Quellèl,, Lieutenant. 
Le Sr Deimbleval, Enfeigne. ê re 
LIEUTENANCE COLONELLE. 

Le Sr du Grais Monot pere, Lieutenant. ? 
Le Sr du Lezar, Sous-Lieurenant. sb 

COMPAGNIE DE GRENADIERS. 

Le Sr de la Cointrie, Lieutenant, 
Le Sr Paillard, Capitaine. è 

49. 
Le Sr de Feriere, Enfeigne. 
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COMPAGNIE DE BOISDERTUN. 

Le Sr de Boisdertun ,Capitaine. 
Le Sr Villomé, Lieutenant. 
LeSrde Bournonville, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE: NANCLAS. 

Le Srde Nanclas, Capitaine, 
Le Sr de Lotton, Lieutenant. 
Le Srde Trélion, Enfeigne. 

Total du Bataillon du Mars. 

Soldats. 

te 

ss 

22 

BATAILLON DU MAGNANIME. 

Le Sr de Kamel, Colonel: 
Le Sr Mordan d'Hericourt, Lieutenant. 
Le Sr de Cottentré, Major. 
Le Sr de S. Malo, Ayde: 
Le Srde Kret, Garçon-Major. 

COMPAGNIE COLONELLE 

Le Sr Deftaffort, Lieutenant. 

Le Sr de Pentroadic, Enfeigne. 

LIEUTENANCE COLONELLE. 

Le Sr de Montmarly, Lieutenant. 
Le Srdu Halay, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE GRENADIERS. 

Le Sr de Vaurial , Capitaine. 
Le Sr Potin, Lieutenant. 
Le Sr la Paporiere, Enfeigne. 

COMPAGNIE DE PONT LO. 

Le Sr de Pontlo, Capitaine: 
Le Sr Chevalier de Longehefhe, Lieutenant. 

Le Sr de Beaurcgard , Énfeigne: #** F. 
£ ÿ 
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te 
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COMPAGNIE 

DU CHATELET. 
Sas. 

Le Sr de Villeroy , Lieutenant. 
Le Sr du Chatelet, Capitaine. 

Le Sr de Lomaria, Enfeigne. E 

COMPAGNIE DE FOULON. 

Le Sr de Foulon, Capitaine. / 
Le Chevalier de Colombe , Lieutenant. 39e 
Le Sr Defpinay , Enfeigne. 

on 
Total du Bataillon du Magnanime. 244. 

RECAPITULATION DE LA BRIGADE 
du Magnanime. 

BATAILLON de l'Aigle. 208. 
BATAILLON du Mars. 22$. 
BATAILLON du Magnanime. 244. 

  

677. 

POUR la Garde de Monfieur du Gay. Caporaux, . jo. 
VOLONT AIRES duChancelierM.delaPerche, Capitaine. $o. 

Major General, Mr de Saint Germain. 
*  Ayde-Major General, Mr de Beauharnois Beauville. 

Mr du Heron, Auprès de 
Mr de Bois-Jolan. ê de 

LES SIEURS, 

La Roche Coëtlogon, 
Gaper 
Defchenaye le Fer, jte. 
Daniel. 
Des Granges.   
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REÉCAPITULATION- GENERALE 
des Troupes. 

- BRIGADE de la Droite, 675. 

BRIGADE du Centre. 729. 

BRIGADE de la Gauche. 677; 

Caporaux de la Garde de M: du Guay. 50. 
Volontaires. $o, 

TOTAL. zzir. 
f t 

LISTE DES OFFICIERS RESTES À BORD 

des Vaifleaux , au débarquement. 

SCAVOIR, 

Dansle Lys , le Sr de Saint Prix, Lieutenant. 
Le Sr Brignon, Enfeigne. 

Dans le Brillant, le Srde Keroulas, Enfeigne. 

Dans le Magnanime, le Sr de Boifonge, Lieurenane. 

Dans l’Achille , le Sr Gouyon Ravilais, Lieutenant. 

Le Sr de Prefle, Enfeigne. 

Dans le Glorieux, le Srdu Gale, Enfeigne. 

Dans l’Amazonne. 
Dans la Bellonne, le Sr de Kquelin, Capitaine. 

Dans l’Aftrée, le Sr Rogon, ayant rang de Capitaine, 
Dans l'Argonaute, le Sr de la Bedoyere , Enfeigne. 

Dans le Mars, le Srla Cité d'Anicant, ayant rang de Capitaine. 

Dans le Fidele, le Sr Pimont Capitaine de Compagme. 

Dans l'Aigle, le Sr la Marre de Caën , À 

Dans la Concorde, le Sr Daniel Pradele, 

Dans le Chancelier, le Sr du Rocher Danycan, 

Dans la Glorieufe, le Sr la Perche. 

Füi  



    TN D LE 

A Vertiflement fur les Piéces contenuës dans ce Rectücil. 

Lettre écrite de la Martinique , le23. Novembre 1710. parun 
Officier de l'Efcadre que commandoit M. du Clerc. 

Relation de ce qui s'eft paflé à Rio-Janéiro, Ville de la Côte 
du Brefil , fur laquelle M. du Clerc avoit fait une entreprile 
en 1710. 

Plan de Rio-Janéiro. 

Relation de ce qui s'eft pi pendant la Camper de Rio- 
Janciro, faite par une Efcadre des Vailleaux du Roy, :com- 
mandée par M. du Guay Trouin, en 1711. 

Eftar de l’Armement fait à Rochefort en 1711 pour l'Expedi- 
tion de M. du Guay Trouin. 

Eftat de l’Armement fait à Breft, pour la même Expedition. 

Eftat & ordre des Bataillons employez à la defcente faire de: 
vant Rio-Janéiro en 1711. Aa 

FIN. FE ] 
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Aa: PHPERCOP BAL TT ON: 

  Ay là par ordre de Monfeigneur le Chancelier, cette Rela. 
] tion de l'Expedition de Rio-fanéiro , &elle m'a paru digne de 
la curiofñité du public. Fair à Paris le 26. d'Avril mil fepc 
cens douze. : 

Gros DE Boze. 

PRIT PEIÉLAEIGSE-r Dole: RO T 

OUIS par la grace de Dieu Roy de France & de Navarre: 
À nos amez & feaux Confeillers les Gens tenans nos Cours 

de Parlement, Maiftres des Requeftes ordinaires de nôtre Hôtel, 
Grand Confeil, Baillifs , Senechaux, leurs Lieutenans & à tous 
autres , nos Jufticiers qu'il SRE ee Salut. Le Sieur *** 

Nous à fair expofer qu'il defireroit faire imprimer un manuf- 
crit quia pour titre, Relation de lExpedition de Rio-Fanéiro, 
par Monfieur du Guay Trouin , commandant wne Efiadre de Vaif. 
Jèaux du Roy en mil fept cens onze; s'il nous plaïfoit de lui en 
accorder nos Lettres de permiflion fur ce necefläires. A ces 
CAUSES voulant favorablement traiter l’Expofant ; nous lui 
permettons & accordons par ces Prefentes, de faire imprimer 
vendre & debicer dans tous les lieux de nôtre Royaume, ladite 
Relation de l'Expedition de Rep M. du Guay 
Trouin, Commandant une Efcadre de Vaifleaux du Roy en 
mil fept cens onze, par tel Imprimeur qu’il voudra choifir ; de 
telle marge, volume, caraétere & autant de fois que bon lui 
femblera, l’efpace de trois années, à commencer du jour & 
datre des Prefentes; pendant lequel temps , Nous faifons tres. 
expreffes défenfes à roues fortes de perfonnes, den introduire 
dans nôtre Royaume aucun Exemplaire d’impreflion étrangere, 
à condition qu'il fera mis deux Exemplaires dudit Livre dans 
nôtre Bibliorheque publique, unen celle de nôtre Cabinet du



. Louvre, & un dans la Bibliotheque de nôtre tres-cher & feal 
Chevalier Chancelier & Garde des Sceaux de France , le Sieur 
Phelipeaux Comte de Pontchartrain, Commandeur de nos Or- 

dres,avant que de l'expoferen vente; la charge auffique l'impref- 
fion fera faite en beaux carateres & fur de bon papier, dans nôtre 
Royaume & non ailleurs, conformément aux Reglemens de 
la Librairie & Imprimerie, à peine de nullité des prefentes : lef. 
quelles feront regiltrées fur leRegiftre de la Communauté des Im- 
primeurs & Libraires de nôtre bonne Ville de Paris, dans crois 
mois du jour de leur datre. Si vous mandons & enjoignons que 
du contenu en icelles, vous fafliez joäir pleinement & paifible- 
ment ledic Expofant, ou ceux qui auront droit de lui fans fouf. 
frir qu'il lui foit fai aucun trouble ni empêchemens: Voulons 
auñi que la copie des Prefentes qui fera imprimée au comman. 
cement ou à la fin dudit Livre, foit rente pour dûement figni- 
fie; & qu'aux copies collationnées par l’un de nos amez & 
feaux Confeillers & Secretaires, foi y foit ajoñtée comme à l'O. 
riginal: Commandons au premier nôtre Huiflier ou Sergent fur 
ce requis, de faire pour lexecution d’icelles | tous A&es necef- 
faires fans demander autre permiflion, nonobftant clameur de 
haro, charte Normande, & Lettres à ce contraires; Car tel eft 

nôtre plaifir. Donne’ à Verfailles le douziéme jour de Juin, 
l'an de grace mil fept cens douze , & de nôtre regne le foixan- 

te: dixiéme. Par le Roy en fon Conftil, LAUT HIER. 

rcgiflré fur le Regiffire numero 3. de la Communauté des Librai- 
res @ Jimprimeurs de Paris, page 467. numero $ 0 2, conformément 
aux Reglemens, @ notamment à l'Arreffdu 13. Aonff 1703. À Paris 
Le 22.Juin mil PUS 

Signé, L.JOSSE, syndic. 

 



 



 



 



 



 



 



 
 

 



 



 



 



 



 



 



 



 


